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L’ambiance de Noël au rendez-vous 
    Le 30 novembre dernier, 
RESO avait convié familles 
et amis des enfants sourds/
malentendants à sa tradition-
nelle fête de Noël.  Une 
soixantaine de personnes ont 
formé une joyeuse bande dès 
le début de l’après-midi.   
    Différents ateliers de ma-
quillage, de bricolage, de 
peinture sur T-shirt se sont 
déroulés alors que nos amu-
seurs clownesques invitaient 
les enfants à des jeux d’adres-
se.  De leur côté, les parents 
se laissaient prendre par la 
magie des différents projets 
de leur petit ou jasait avec d’au-
tres parents rencontrés lors de 
précédents événements familiaux. 
    Quand le père Noël a fait son 
entrée, tous avaient déjà pris pla-
ce à la table devant un délicieux 
goûter composé des plats que cha-
cun avait pris soin d’apporter.  

Après avoir salué tout le monde, le 
Père Noël s’est assis sur sa chaise et la 
distribution de petits cadeaux a pu 
commencer à la grande joie des petits 
et plus grands.  Notre photographe 
était prêt à capter ces petits visages 
souriants mais aussi parfois les pleurs 
d’une plus jeune enfant qui n’avait 

vraiment aucun 
attrait pour ce 
personnage barbu 
vêtu de rouge. 
Plusieurs jeunes 
ont reçu un petit 
cadeau pour leur 
appui bénévole 
lors de ce regrou-
pement familial.  
Merci à tous ceux 
qui ont accepté 
notre invitation.  
À ceux qui étaient 
présents et à tous 
ceux qui n’ont pu 
venir, l’ensemble 

du conseil d’administration veut 
partager son souhait le plus grand 
pour l’année 2009: rejoindre toutes 
les  familles qui pourraient bénéfi-
cier des services de RESO. 

Un peu de magie, d’amusants lutins en compagnie de notre Père Noël 
très spécial, un bon groupe d’enfants et notre fête est réussie!. 

 
Joyeux Noël 

et 
Bonne Année 
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Sourdbury 2008 - Fête de fierté 

Les enfants ont été captifs des histoires en LSQ (produit 
avec son et voix).  Les adultes aussi sont venus « voir » l’his-
toire. Voilà un nouvel outil qui attire l’attention! 

Les organisateurs ont été comblés par l’importante 
participation des jeunes.   

Jeux de groupe et de solidarité ont tenu les plus grands en 
action pendant la moitié de l’après-midi. 

    Selon les partenaires de l’organisation, RESO et 
l’AOSF, Sourdbury 2008 est une première en franco-
phonie ontarienne.  Les deux associations ont mis leur    
force au service de la réussite de la rencontre. 
    Au plus fort de la fête nous étions 85 à jaser, à visi-
ter un kiosque, à visionner l’histoire de Boucles d’Or  
et les trois ours racontée en signes, à regarder l’exposi-
tion d’œuvres visuelles produites par de jeunes sourds, 
ou encore le bricolage produit par les enfants le matin 
même en atelier, à participer à une animation de grou-
pe, à regarder le spectacle du magicien, à prendre des 
photos de petits visages maquillés.   
    Il y avait des familles, des adultes de la communauté 
sourde, d’anciens élèves et des élèves actuels du     

Même sans connaître la langue des signes, chacun 
pouvait comprendre ses histoires.  Quelle joie pour 
une mère d’entendre son enfant rire aux éclats lorsque 
celui-ci reçoit la fin comique d’une l’histoire! 
    Et que dire des autres numéros au programme?  Les 
entendants avaient besoin de l’interprète pour mieux 
saisir ce qui se déroulait mais l’excitation des petits 
nous privait parfois des détails même si nous n’avons 
rien manqué avec nos yeux!  
    Toutes les activités organisées dans le cadre de  
Sourdbury 2008 se sont déroulées dans le gymnase de 
l’École Jeanne Sauvé à Sudbury.                             

Centre Jules-Léger, des enseignants ressources aussi.  
Il y avait des membres de RESO et de l’AOSF. Nous 
avions également parmi nous deux interprètes ap-
puyant  la communication d’ensemble en passant  
nos messages en signes ou en paroles.  
    Les repas du midi et du soir ont réuni tout ce 
monde à la table où les échanges se sont poursuivis.  
Il y avait une telle ambiance.  Personne ne se pressait 
ni même parlait de partir.   
    Le spectacle nous a fait connaître Jacques Hamon, 
un conteur sourd qui n’avait aucun besoin de faire 
interpréter ce qu’il racontait.                                 
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Christian et Clara Yanchuck montrent bien leur aisance et 
leur bonne humeur sur cette photo croquée sur le vif. 

Notre artiste en maquillage a su nous faire apparaître un 
super héro parmi les tout petits. 

Des sourires radieux pour faire d’heureux souvenirs… Les 
jeunes ont bien apprécié ce temps ensemble. 

Quel beau défi d’organiser l’événement à distance, sur-
tout au moment d’un important tournoi de hockey! 
    Les gens de Sudbury nous ont bien accueillis, ils 
étaient contents qu’on se rende chez eux.  RESO et 
l’AOSF voulait offrir des informations sous forme de 
foire, faire connaître leur association respective et faire 
voir des outils, des services qui sont là pour les familles 
d’enfants sourds/malentendants.   
    Plusieurs jeunes avaient accepté d’exposer leurs œu-
vres dans le cadre de Sourdbury.  Marie-Josée Blier et 
Michael McGuire, graphistes, Tiphaine Girault, illustra-
trice, Ryan McGuire, photographe, Chantal Deguire, 
cinéaste.                                                                       

Jeannot et Claudette Lagrange, bijoutiers venus de 
Timmins , nous ont aussi montré leurs trésors.   
   Toute la journée du samedi, les gens sont arrivés 
et ils sont restés.  Le bien être, le sentiment de bien 
s’amuser, voir aussi que nos enfants sont impliqués 
dans une activité intéressante, reconnaître d’autres 
parents ou une personne ressource et pouvoir jaser 
un moment avec eux, tout ça donne le goût de se 
revoir bientôt.  À regarder les jeunes se rencontrer, 
jaser et s’amuser ensemble dans le cadre de Sourd-
bury, n’importe quel membre de RESO ou de 
l’AOSF pouvait se rendre compte de l’importance 
de ces rencontres pour la communauté Sourde  

franco ontarienne.  C’est clair dans ce contexte qu’un 
enfant sourd/malentendant peut aussi se réaliser et être 
heureux.  
    Cette rencontre de 2008 a rappelé les fameux rassem-
blements organisés en 97, 98, 99.  Y aura-t-il un Sourd-
bury 2009?  Il est encore trop tôt pour le dire mais ce 
qu’on sait déjà c’est que ce genre de rencontres nourris-
sent, stimulent et laissent des traces.  RESO et l’AOSF 
poursuivent leur mission en se disant ouvert à d’autre 
collaboration.  Laissons Sourdbury 2008 se déposer un 
peu. 

Toutes les photos de l’événement Sourdbury 2008 
sont de Ryan McGuire, un jeune photographe sourd 
qui avait accepté d’exposer ses œuvres dans le cadre de 
l’activité.  
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Sourdbury 2008 
Message d’encouragement de la ministre 

Roger St-Louis 
à l’honneur  

    Le dimanche matin, un brunch familial offert par la 
famille Kilganon de Sudbury rassemblait de façon déli-
cieuse les participants de Sourdbury.  
    L’AOSF a d’abord pris le temps de présenter son 
conseil d’administration et de remercier le conseil de RE-
SO pour son partenariat et son leadership dans l’organisa-
tion de l’événement de la fin de semaine.  
    Finalement, le moment tant attendu est arrivé:  le dé-
cernement d’un prix d’honneur au fondateur de l’Associa-
tion des personnes sourdes, Roger St-Louis pour sa déter-
mination à faire reconnaître la langue des signes, la LSQ, 
comme langue de communication pour la communauté 
sourde franco-ontarienne.  Les témoignages de Roger  
St-Louis et de sa femme et assistante, Murielle Richer, ont 
ému l’auditoire.  Soulignons également le témoignage 
d’un parent qui a tenu à remercier la communauté sourde 
de lui avoir redonné son fils.  « Sans la LSQ, mon fils m’é-
chappait et il se retrouvait terriblement seul.  Beaucoup 
de parents croient que la LSQ leur enlèvera leur enfant.  
L’expérience de ma famille est toute autre.  C’est le rôle 
de la communauté sourde de transmettre la langue des 
signes, aucun parent entendant ne possède cette langue 
mieux que vous et l’enfant en a besoin pour se dévelop-
per. Grâce à la LSQ, j’ai retrouvé mon fils, » a partagé 
Charles LeMay de façon éloquente.  
    RESO et l’AOSF sont fières d’avoir relevé le défi d’or-
ganiser une activité majeure dans une ville où elles comp-
tent encore peu de membres.  L’activité de la fin de semai-

ne a permis de faire des rencontres pré-
cieuses avec des enseignants spécialistes 
de l’enfance en difficulté, avec de nou-
velles familles qui font face au défi de la 
surdité, avec des membres qui trouvent 
extraordinaire la détermination des 
groupes à rendre service malgré des 
ressources financières limitées. 
    Vu le succès  de ce rassemblement, 
Roger St-Louis a lancé aux deux grou-
pes l’idée de tenir une rencontre estiva-
le de quelques jours.   

Ryan McGuire, Nathalie Desbois, Geneviève Deguire, Marie-Josée Blier, Michael 
McGuire et Éric Grenier du conseil d’administration de l’AOSF entourent Roger St-
Louis ainsi que sa fidèle assistante, sa femme Murielle  Richer, lors de la reconnais-
sance de leur immense contribution dans la mise en valeur de la LSQ en Ontario. 


